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I. 
CniMa «'MrahMnHiia cumtoc Via 
BilMs q«> pbgrrdu Ik« ArjMa au le 
I« r*Unl itfiomi amé U iiilf II 

lUVELLES LOCALES 
ET REGIONALES 

rAAATtt-b DK LA RECEPTION 
L b «ol(»)d Doiil«n«er. de % maison 

' I PrMdent Afc la HémbHqoe, et 
 ■MU * ta F«HMtW« 

EbNiNùx «t se sont 
e IMi. OaHoly. «ItoM au 

fMn «i gniftHDerie et 
._jûr« œntruT 

__j M sont TYndns en auto ft 
wpw. I^ur vMucwte. nurakkant & la 

du kndesu preeiaefttlel, est entré 
Ü ît parc de Barbieux, exactement cuni- 
[li M« la voiture de M. FaLUÈreu- 

* At de roHure, ils oat parcouru 
-aire que suiiTa M.  ralliAres. 

 le suivant : Grawi Pulaiê, TI- 
t iioramas et ie la aertiovi de llTi' 

^ taxtUe ; pavillons  de  la Bel^que. 

__ »fliiiMl*, de l'Argentine, de IMfjerie el 
to 111 1 imtsie. de l'hygiôiic aociak' ol le pa 
laifl ik'ï niaelunes. 

Ell tM>rtant 4e ce d«mior palais, U. Fal' 
lièn'e remontera en landau et le cortège 
Bn>iu< idiel »e dihgera vers rUdptlaJ de la 
Prawri té par te bovtsvnrds d« Pw^ 
~    ibeiia et la rue de lAnnoj-. 

, Coayba, ministre du Cnoimerce, ac- 
'- a M. FalliftT*«. te 9 juillet, doua 

^i t Boubaii. 
 ■\ue entre M. le Président de  la 
ihUque et le représentant du roi  (ke 
n aura Scu 4 niôtej de ViUe. 

.oofVoraUon Ot 11 wta* «1 n^Ma 
salaire de bast, «t • mÊ0ÊmÊm las _ 
actuel« gui ne saut plus «n mpport aveo 
la praflpërhé ctwrt>oDOi£re «t ia moié 4m 
vtvns. 

U COM«« d' 
dlepoBi 
Coiiui« rMârài i«irioi*l «tes la ^. 
r^nioD en vyu' tfSioe cainba^ïna & cnti»- 
prendra daiks lu réi(H>n iiiituere pourmetto« 
tes uuvricrs «ti ntevure de (ourrar le« «UcttB 
qui pourraient leur 6ti\r demandas le ino- 
Bkent venu pour faire aboutir leur« ctiäre« 
revendiOBlioita . »Eiiaire iniaitTiufn, 8 ïi^n- 
rea, retraites. 

Le Oonfleil décide une tourné« de conlé- 
reneee dnnp W principales aacboibs. 

Alle 
^SlMati 

I«a Loi de 8 heures 
BASS LEB USXEM 

M. Basly, défaite conseiller général, a 
la lettre suivante de M. te Préfet du 
Malais, comme suite h un vœu qu'il 
fait adopler & la derniôrc aessîuji du 
il ^oéral : 

Monsieur le Député, 
JB la  session d'avriii    dernier,   vous 
émle un vo>u adopté par le Conseil gé- 
et tentant à œ que la Ctiambre des 

 is repreûne   intégralemanl   le   t«xte 
Wie û dt^jà voté en ce qui n>noeme la 

jHatKMi du travail dans les mines. 
M. le Ministre du Travail & qui j'ai trans- 

?i ce vœu,  RM fait connaître qu'il en  a 
I bonne note et ifi'i\ ne manquera pas de 
le feire rapréseiUer lorsque te projet de 

IM sor la auestion vicndru en discussion 
ÉBiant la Oiambre. 
'   JW l'honneur de vous en Informer. 

VeuilleE a^ur. etc... 
Signé : TREPOND. 

Procès de presse 
■.    PIEIWE    DAVAING    CONTRE 

r <■ HÜMANITC u 
"11. Pierre Dava«-np, tinnadier an i* cui- 
ffapsiei», fite de M Davarne.députt^ 1I11 Nord, 

lit aMffné r " Humant!^ •■ devant le Tri- 
Ml do Vaienciennca en raieon d'un arli- 

■^ publié contre lui par c« jmmai, et qui 
tmaait, ainsi que noas le montrion« hier, h 
]B fSpWiSPTrter comme ayant desserte. 

Par i'nrßaiie de M* Douay, M. Uavaine ré- 
Aunait 1 Tronc de domma^eb-intérêts et riii- 
•srlion du jugement dans divers journaux 
tlainniiiiï et pariaien». 

, V m Hunmoité .> a fait défaut, et le Juge- 
ai sera raadu 4 l'audtence corrocUgnnei- 

it de mercredi. 

Les Conventions d*Arras 
Béulon da OemMÜ d Adml- 
■latamtioB diim«vx-87Bdio*t 
_ t^ Conseil  d'adinjoiatratian    du    VieQX< 

icat a'e»l réuni samedi atpres-niidi 4 la 
   le de Leas, sow la preadeace de U. le 
•I^MBealy. 

,     Ctaieat prisenU ; MM. Cadot, vioe^préai- 
~ tf; te député L^meodiii, seorélave-ttéoé- 

1 ; RODseeL  Aimé   Poiret, Lasa^,  Gui- 
t, Soriaux. Maltié, Uegréaux, MB«8, Ta«i- 
f Mercier. Calte.r, l>uquetiiie, Pruvaet. 

" r el üeSplBitque à titre cuasultatü; 
: Bvnrd. 

1 le compte rendu «omauniqué h la 

'~iM Conseil d Adtnùnelratioa s'est réunJ 
MMT examiner la aitvatian créée par l'en» 
taMrw d'.\rraâ et le« Joitea qu'ele codipor- 

tM CoDseU d'Adniaislratiün après â\-oir 
WtaMdu J'«i|KMé 4e la «liscuMioo au ooure 
4B l'eolrevM d'Airas, eaitre les   délégués 
«vrriorB et lee déléguée yatroaa, approuve 

^ MMÎMe de aes ùàUfCvéa. U grend k& tae- 
^Sm néceasftireB permettant   1« «ueux de 

Mnter <le façon précise, auprès de« ou- 
■ syndiqué« d wird, et de touü les ou- 
■ ensuite, les argumenl* que les pa- 

I ont ofii)a«é<s aux reviendicatiouB   ou- 
I tendanl à Karanlv Is salaire par un 
lam. 4 ie rendre plua stable {Kir lin- 

JÀ MiilesA te Bosliiiii 
L« Mrrio« d'^rdr« 

' Des mesures kta .sl^ri«llees ont été prîfit'-'« 
en vu« de la nia]ii^i.^t(Hk>n d'aujourd'liui ft 
d'assurer ht eâcuriié pubUquo pour le coe 
où des (roubles sa pnxluiraieiil. 

L'n service d'ordre sera dirigé i>ar M, 
Vaudot, cooMiiissuire ajiécii^ data PréfeoLu- 
re, et M. Marion, cuininla»aire oenlrol de 
Roubaix- 

MM. Chouiy. procureur di? la Ri^uWi- 
que ; Deladé, juge dlntltrucUon ; Cuuwès, 
sufcsUlirt ; Hertcmoitt. greffiLT, EC tiendront 
em permanence ù ta Muirie, en cas d'arrce- 
tatiütis. 

Le3 oommifisaires et lee inspepleurs de 
la brigade niubilc, chargés de seconder la 
police locale ^ae rcodjxwit 4 Itoubaix, ce 
in;ai!in. 

C^ malin, arriveront fgnlement Aeux cs- 
ca.irünfl du !• cuitoasi«« in garnison ä Va- 
lenciennes et 4 Garnirai, qui auruml passé 
la nuit à Lilie, i Ui cascmc 9aJnl-Hii4h el 
4 la Citadelle. Ils seront accfwnpagnéa d'un 
escaAron du 8* ohtwseurs ft clievuj. Los of- 
ficiers et aouis-crfricieir8 de cuiraaniera, au 
Dondire de 84, %yrti ioaà C)I«E Vhabilaii«. 

Ouorantc-hui* genaarmea de LiHe e* de 
l'aiTondieeenient sont purtis »anie-li «[iris- 
midi rejoindre leurs tro« oeM nnquaute 
cottèguias. reaMO-s ù Haubaix apK-s le Circuit 
Européen ou opjwléa en vue de la niiinites- 
tation. 

Au ö", la rrwnc hefcdomadaire du aomcdi 
a été suivie d'une f(>n/én.'nt^ [•>a- les offi- 
ciers aux soldats 9UT l'uUiturie d^' la troupe 
en 006 d'énieute. et il a été ordorwiV- nux nii- 
litoirob de ne JXIö prit(di-e part 4 la niunifee- 
tation. 

Il esl probaN« que les ciiirnasiers re'ile- 
runl loulc la semaine 4 LiUe pour aaeurer 
dimoiiclie prochain le servii^e d'ordre i>en- 
diint la visile du IVcsiidMit de lu nl:^Hl^>li- 
que. 

Le tanrs i'mm reirodocteiirs 
A   ROUBAIX 

Aujoui'dhiii dimatj^he, 4 11 heures du 
malin, au «tade de l'exposition, a lieu l'ou- 
verture ollicielle des concours spéciaux 
d'animaux repruduoteurs. 

Ces ovthcours con=a*,Tés 4 rainéli»ration 
des races bovines flamande, hoUuudtiise, et 
de leurs dérivée, recevront p'us de ifOO bo- 
vidés de tirut premier choix. 

A 4 heures, devant k'.s Iribuneü. prendra 
pluCL' le d'^'Tili^ des animaux primes. Prix 
d'entrée au stade : U,5U c. Accès aux tri- 
tHines : 1 franc. On \wi ùou\e pas que cette 
inanîfeatatiion, pai-timhèrement tnu-T^^saii- 
le de rèlevage français, soit couronné de 
succès le plu» complet. 

Les membres do la Sociélé Nationnlo 
d'encourag<'meirt 4 rngncullure qui rumis- 
*cront aux cnncotirs sp«''oiaux de Hnulxiix, 
le dinmnehe 2 jui*lei sont inv4We 4 st- rt-unir 
imnW'dwteiiieiit après 1er* opcraUorut du ju- 
ry, vers midi au commissariat général du 
concours. Ordre du jour : attriliution d'un 
(Âjet d'art et d'um- médaille de vermeil, 
don de la Société d'encouragement ; Vœux 
divers. 

Briquets et Allumeurs 
La Régie vienl de dwiMlf»r que l'impôt qi> 

trappe le» bràqaels de puclic s'élandru aus- 
si 4 quehfuas appareils sorvanl 4 allunnr 
les becs de «ix ti qui «ttUnecU le ferro-cé- 
rium ou la mom»« de plsline. 

Dans ce but, eUe a établi deux catégo- 
rie«, faisant ainsi une dûsUnclion entre |i<s 
ai^iareils portatifs «t les ft}»pareils non por- 
taMs. Ces dernier«, parmi k'aquels *'aUu- 
nieur au lerro-oériuni faiaaul oorp« avec le 
b*r de )(az, et <?etui 4' te mouaae di- platine, 
fjerïTe « Conus », fixé au-desaus, i\-timif>ent 
4 l'impôt parce qu'ils ^i> peuvcm allumer 
que le bec «ïitr loquei ils sont od«pléJ. 

Mais rappureil portatif, omiuaiirhé ou 
non i uiie tige, et poavnnl alkimer ptusienra 
becs de gaz ou foimeaux 4 go?., ooii être 
maintenant taxé A 2 franr-s. comme jeu liri- 
quels de poche, parce q»"A joue dahs 'a enn- 
soiifil«lion le même rôle que plusieurs boi- 
tes d'allumeUes. 

Le Cimrit Enrtpéei 
A.   ROXTBAMC 

MVAL M«T VOUA mvsmim Eï^ 
•< CMS 0U BOe - A GAND 

Ce biplan de DenÉ, l'avlalctiripÉ 9 
mmik-o à niiiiilliii i'dl«*rttJns«i CirruJ^ 
aylié iMndNBB de UTCWM «M VUlu, 

L'intention de Duval éluil Be nvenli* ie 
soir ÊÊèiÊù 4' Roubaix DSMT repartir «vec letr 
«utaes van Calais MMheopeuMMm pour 
W, iavialeur a brieé aoit appaifll en oDt!'- 
•wBl un bruaquo atteNùeaf», ft t h. et oc- 
■1101 non loin de Oai>d. 
VMNMAL£.\ BRISE SON B1PL.4N ET SE 

Prtsat de roiotntfre Osteie. IfSi^atear Hol 
laïulaid Wijianalcn «cat envolé Biiincdi 4 
0 hettrea et dem4« du soir. Quetqws minâtes 
«.prto le di*j)arl nu defci du clMUiip da\lutjuii, 
l'apparciL piquait de l'avant et voniut ue 
broyer au Lieau milieu d'un ctiairm de Mé, 
cela par suite d'un coiiicagc accidentel ou 
crinMttol dos oi^runs de conanande d'arriè- 
re. Dans aa chute, l'aviitteur ä'eel feit de 
violent« contusions 4 In jantbe droit«. 

Le fiiselagd du btpinii eet enlJéPi'fnen 
hors d'usage, il ne reelo de bon que le mo- 
teur et l'héuce. 

Wijnmûlen nous a déeliiré que c'eel la 
iroisiônio fois iiuun accident ecmhkiblc lui 
eurvuMit. 

TROIS  DEPARTS POlU   CVLAIS 
Tabuloau. eur bqkkin, 4 Ö h. 10 ; Barra, 

mir btpkin. 4 6 li. il. ot Pp'vosl. eur mono- 
p*aii. 4 7 h. 36 s., prirent Vetnul pour Calais, 
banutli wir, dans d'excellenies conditions. 

l.vs flieuttmairta  Qavenard fi  Cbevn'au 
vont purlir aujtxird'hui puur Calai»,  6i le 
ti-ii*|u> cal fnopiee. * 

ARRIVei-: DE TRAIN A CMA» 
L'aviateur Train uni ne put, on le sait, 

acl>ever jeudi, en memo temps ijue les con- 
currenL» de l'épreuve, le parcours de l'éla- 
pe Roubaix-Oiilais, a rênift.si 4 alU'Jndrc, ce 
luulin, celte tii-rnii-ry -\i!k'. 

Accident mortel à, Auby 
Samedi matin, 4 cinq lieures, k l'uf^ne à 

roke dite Uu Transv,-KU, un jounialier. 
iiouis t:arlier, JK) aiis. céliliatuirc. qui avait 
pas^ la nuit, nettoyait 1" loiid dune cuve 4 
benzol quand soudain il y luis^ tomber «on 
outil. 

En voulant le rattraper il y tomba 4 son 
tour ci y demeura iiiaiumé. DM camarodc» 
-s'étanl aper^'Us de l'accidwil ^ eiupre«.'*i'renl 
d<'' l'en retirer et le dix-leur Diihiquct appelé 
auttsili-V. i>ratu[ije voineme«* la rcwpiraüon 
arlifirielle.  L'aiipliyxic t-l,iit c-tiiplt'le. 

A l'Exposition de Charleroi 
Fouîv^ trt-8 conßideral)lo ft l'Exposition 

pendant les dcnucrs jouns de juûi. Le ^ruiid 
rojtfxmrs de chevaux obtint un. jnagiiriique 
«UCCÖS, Oil ciirogistra ce jour-là lU.UOO e^i- 
(ri'i-s. C'e--*t un pretn«* fwoPd. qui ne tarde- 
III jxis 4 être dépiqué du nt-'lv. A J'iieure prO- 
scivlf. rtl^position f-st compléLeineiil mis«.' tiu 
p<^'i[il La plupiirl des grandes inaugurations 
<iii,t eu lieu. Au cours lie juin ,1 Kxposltéon « 
reçu kl visite d-' quatre muiistrm, M\f de 
Hroquevilie, ilu^bert, Lcvic et Van de Vy. 
vcrc. 

CeUe de la Famille Royale est wnnflhenle, 
Tous iert expœanljj «ont h leur po-^le e* l'ai- 
lendeni «vec Ja plus vive impjilicDce. I>éci- 
dornen*, iisv de.« grind« jours esi venue 
pour l'erpniwtion de i:h;irl''Poi. 

F.lle va coniwllre la grande foule, celle 
qui iiüiftire Ji' IrioQiplK' d'une enlroprise. 

Il laut d'aitV'iirs admirnr .«ans riwervn« le 
réKirtt<'U sphTMlkle :iuquel Ici C^noio régi (MIS 
eon4 a rrivés, a]>j-L'S dos offort« dictes de iovt 
les éloges. .^ 

Tfant lob nnir» .donc, cl que le mot d'«r-; 
dre »'wt, partout : << lin roule pour l'Exposi- 
tion de Charleroi ! u 

Carnet du Lecteur 
NECROLOGIE 

Nous apprenons la mort, snrvefiue 4 Fre«- 
res-sur-Eseaul, de M. Jeaji-nupJiste Hustin, 
docteur en ini'-derine. chevalier de la Légion 
d'hrjiineiu-. M HiLsIin élait mi excellent et 
vieux républM-ain. U a emporté IM regrele.^ 
tré.s srncéres de UJU» ceux qui roni CIMIIIU. 

Noue présontons 4 son (ils. M. Louis-Ar- 
tlmr Hn.slin, secTétaire général de la niie»- 
ture du Sénat, orticier A- la l-égioii il'lion- 
neur. et 4 toute la famille nos condoléances 
émues. 

MARIAGE 
Jeudi dernier a eu lieu 4 Paris, ft In Mai- 

rie du XI* a^^•ndissement, le mariage de 
M. Gaaton Aliiain, »ecivlaire général de la 
Préfecture de Lille. 

Les W-moin,^ de M. Allain élaient MM 
KIolz, minwlre tes Finances, député de 
Mtmtdidier, et Kmile Magnier, députe de 
P'^nonne. Ceux de Mme AHain, née Cap- 
pn>nnier élaienl MM. Adrii-n Dnmeize, <on- 
»eillcr ffénéral de ia Somme, et Kinile Di- 
dier, nripfiibn* de lu Ctiambre de CommciToe 
de  l'éronne. 

Nous préftenloits aux nouveaux ép'iux nos 
complimenti« affeotuetix et uos vœux de 
bonbeur les pUis sincères. 1 

M. LÉVY-LLLMANN 
«ter le ukiicl do liiistre it Trmll 

Nom I mes benrettx l'affrondre que 

i.it,i:.E 
Fatal« dea Bcaux-Arti, — Ouverl île 10 6 S li. 
Mutée Comonrcisl. — Rua du  Lonibud, do 

lU iK-ures tï ^ lieiiK'i. 
Huaé* Induitrlal. — Halle au.\ Sucres, de iO 

' Rut' de BnneUes, do M) 
lnjtinj-      _ .   _ .. 

»«Mi« BouUhr. 
lieunä li i licureà 

Umét «Wnoir* BStff^lt-— Rue de Bnixdks 
Je 10 II. (1 5 lieuns. 

Fèto de quariier. — Rinlieue (CF^quwriMS, (tr 
11 Ito'iiiYs <lu )ualii\ fi lu lieurn>. et <l<'niie du soir, 
OIIUSTU   ; JIHJi'l.i"iit. diver.St.Ti. 

Aaci«iu Elè*M d« iTcol« Prtnair* 8«pMe«r«. 
— \ 3 lieiutu et dt-iiue, ^imd eouoert it l'Ilip- 
[«.Klruriie. 

leu de fciUe. — A S lieiirep <^ demli». lutte entre 
Ms^m-to-s ^fioiixsi : ICnutiif^i et Iloiitipnp. 

Le« ru« «i Trouvère«. — h'('\« onniverBAire.h 
0 lieufivJ .ih-iiiiii. |MiLir le pi'lerinage aux rnonu 
iiirT>t3 S.i-linul. Manfii).Ueero(«.s«Mix, Debmrfl di 
ilHc cl t-niii'mpi'cz ; H nudi. vins (l'Iiiiniteur ; L 
Ü twH-t^ •'( ilfiiiio. lianquot 4 IHûld Doilleul,i-ue 
d.- illOi.Ü-il-Milfl.'iiiv. 

Concart« PopulalT«!. — D<* 1 I). i\ t> h 
j.lfl.'.- f:;i*.[iK'tt.', itoiT lOiiilni'.n St-Mm>rirt' '-t ta 
riinfaiv <Vw Ani'fi'W! Art'llwrs ; Jaitlm Voutiau. 
rmr la Mir^ij'«' *« f^an""«*«« tn-Oieniljw.K. 

Société d'HarticulturB du Nord d« U Fruoi. 
— Au lieiin-s. au itlluis-itaim'.iii, aiy-*riit>V'- Qi- 

Alcatar. - -'^k^iliny de a 1>. ft 5 heures, 
Lillian« — (>inrerls 4 partir do 3 heures, 
Oiania-PsUii : t>« S b. 4 6 h , «t d« S h. | à 

11 ht'ures. 
palai« dTU. — MultiiOe 4 ( heures ; soirée 4 
lteiitv.> et demi« . 

une iiporlaiile atfaira fle fFaifle 
\[i inui- il:i'>ùL il-' I ;iii d-- inor, dCö douu- 

nwv^ de Itoubaix ét-ii«Mil ;i\i.-*'.v pur une dé- 
nonciation ttnunyine qu'un d^uncKlique dn 
M. Laebens, messager 4 Wallrelos. 4 qui 
on remettait pariuis du tabac saisi h la fpoo- 
liére pour le lran*porler 4 la iiKinutjiclure 
de Lille usait de la confiance qui lui était 
t*:-iii(jigiK'^ pour Etiire la fraude 4 0011 propre 
compfe. ,_    , 

Avant appri« qiw ce domestique. Alfred 
VaiidevclK-, l'O tiii.->, üllalluin. domicilié 4 
\Vallre'.a*, devad le samedi (i UL>ùt elfecluer 
un nuuveiiu voyngo à Lille, quatre em- 
ployés de l'admiii'ist ration de»» douanes rc- 
vélaiorvl l'huliit civil el se meltaient dans 
le «liage de la voiture du iiwssager 4 son 
départ de Wallrelos. 

L<j rlKirgein^nl de ce véhicule te compo- 
sait, entre auürv^ CMüS, de six balte« de ta- 
bac el de café «aisi» en première ligne el 
d''ui ctftain mmibre de pièces de toiles ex- 
pédiée.^ <lit-un. par lu maiM>ii Motte-Uoosut 
4 M.  DeUorlene.  teinturier à t>ui\. 

Après avoir suivi le n.>uvenu boulevard et 
pasM' PiuH eitr .ndtre le poste d'octroi, le 
cunducleur arrivuil pkwo Siûnt-Martin, de- 
vant l'eîvlûminel d« la " lioue-dOr >\ vers 
dix heures du matin. 

Avairt rangé aa voiture à côté de celle de« 
. il>res maatiagers. il se mettait en devoir de 
iiéciiarger lei ballot,i de toile qu'il ee dispo- 
sait 4 remettre au charrelier Alfred Feu- 
triez. 29 ans, né 4 Fromelles. empkiyé chee 
M. l>elforterie-(Ji»trique, qui. ù proximité, 
attendait avec une calandre. 

Celle bes'igne étoil 4 p'?ine cmumencée 
que les employés de la douane «urgisMteient 
c-l rapideinant prenaient poMession des deux 
charretiers el de leurs ballots 

Ce» balluts, unilant 4 s'y méprendre leR 
pièces de toiles ordineirei», éUutinl forintr*, 
chacun, de deux sacs de tabac de Moravie, 
d'un poids de 75 kilogrammes. CJnq bnllols 
aenibkiides furent trouvée dan;* lu voititre 
du ir>esflager. 

Les deux ehaTrelJers fur<*nt arrétés.mai* 
Feulnei ayant établi son innocence aussi- 
lôl fut remis en liberté. 

Interrogé. I^ebans avoua qu'il connais- 
sait Je contenu des ballot» qu'il faisait Iran»*- 
porter. L'instruction qui avait élé conllôe 
4 M. Oela'é, juge d'inslriiction, esl termi- 
née. Lalfaire viendra dev«il le Tribunal 
à l'audience du 11 octobre. M' Gomberl dé- 
fendra Laeben*. 

notre ink, M. Levy-UMttirw, 4>rofe«»eur 4 
(a FaouM d» Droit de Lile, «el n^nmé chef 

' de cabinet du minisire d« Ttavail. 
M. U'v^-UflUMvi avMdMé f.'iit purtie du 

eaibinet d« M. René RenouU, alora aous-ac 
cvMairc d'BUt aux Fkianoaa. 

Son andeo ebef qai a su «i^récler sa coci- 
naiOMnce approfondie des qnasUons écono- 
méqws, ouvrières et sodales, a tenu 4 luire, 
de nouveau, appel 4 aoti ooncosm. 

Nous «dreasone 4 M. Lévir-Vlimarui noa 
^JOorilaleK féiicilatioiw. — O. R. 

EXPOSITION DE ROlBAfX 
Dans 1« tond du Palais des Industries di 

vftn*ft4 f*mctior>ne une v^Titable ca.sserio de 
sucre raftlné, où sous Les yeux du public le 
surre esl coe.'^é, rangé et mi-* en boues. 

Cette inalallatioii a été faite par la Ralti- 
Berla BAghla, qui a voulu montrar le aoin 
avec lequel sont préparés «es sucres et faire 
conataler aux vijikuFs U qualité et la blan' 
•clinur du 

SUCRE BËGHIN 

Un maçon se tue 
en tombtnt de dix-huit mètres de haut 

Samedi malin, 4 dix heures 20, M. Pierre 
Leclercq, 115 aJks maçon, detiiouranl 4 Uai- 
sieiix, travaillant pour le coniplo de M. 
Gruloit-, était occupé 4 poser de» briqu«« au 
quatrième éla^e d'une iiiuison en construc- 
tion rue Guslave-Jonquez. Tout à Coup, il 
perdit l'équilibro et tomba télé première 4 
traver.s k>s échalaudub'es, dune liauteur de 
18 mètres. 

L'infortimé retda inanimé sur im tas de 
briques où ses canutrodes viin-ânt la rele- 
ver. 

l-ea docteur» Sontievill.i el Quint qui vin- 
rent lui (luiiner des soin«, coni^tatérent qu'il 
avait le créne fracturé, cl le maçon expira 
preequa aiisailôl. 

Une voilure d'ambulance l>ronm>orta ^a 
Corps, chez sa fille. W, rue Royale. 

M. !t<iu«S4 noa<', ci>iiiiniisaaire du quartier, 
a ouvert une eiiqiiélu pmir établir M can«<e 
et les circoriitiuicüB de ce [léuible acci- 
dont. 

DANS t* POMCF 
Snmpdi, M. Lamour, cuii.ui. --iwi-^ île poM> 

ce du y* Jirrondissemenl, ;i pn-, piJti.s,.,;,jMuo 
de bon nouveau poste, uu i', en reiiiiiUicc- 
ment de M. Ducreux, rdcenuueut iwiiinK uti 
Havre. 

M. Mathieu, dief de lo sûrMé 4 Rotufl, 
nommf' 4 Lwe, remplaocra M. Lamour a« 
9* anoiidLïScmeiit. 

Nous prteeatana nos aouhaila dé Uenvtv 
nue au nouveau ma^tslral qui n'a luifiiM!' qua 
dea regrets h Rouen. 

— M. Mohay, secrétaire de 2" classe, ntta. 
ché au coimùseartet eentral, a été âlevé u la 
première cJaaso de niii grade. L'agent ('..'lU- 
de. de la niwlrièmeclaaee, «et notiMm'- •■,■< re- 
luire de deuxiéfju' (.laase, «D rtiutpUioitQait 
de KL Mehay. 

RtCHAUOS A QAZ 
de tnu.s genres. —  Maison D. Viste, 8, ru« 
Oombalta, LUI«. — Prix ex<KbSiveiueat rw- 
duils. 

c OFFRES FORTS 
GRUSON 

^l:>7 

ITN M.\LEN(X>NTRK< X  ECJIANGE 
Nou-s ii\\>iiy r.''ci'innÉC:iit nniKiiiCê ijiie deux 

voleurs de bieydeUi»', Hubert et Nogier de- 
vaiiiri coniparallre prochainement devant 
it' tribunal eorti'clioinK'l. Nous «joutions 
qu'Hul*erl aurait à ivi>un4re du d^iiit d'in- 
fructJun 4 une mesure d'iiderdiiil^on de ^é- 
Jour. Or, des rccbercJies foiîi's p;ir M. De- 

WLL', juge diratruclion, f-laMrent qne le 
iimimi*'' llul>crt avait ù son «clif nos mtA de 
condamnations qui le rendaient pnasibhs 
de ia rélégalion. 

C:osL ftktfs que t'inculpe décku-a qu'il ne 
aenommail pas Hubert, mais en réauté Tur- 
ptn, déserteur du 7* colonial, à HiKdiefort, il 
B'ètait réfugié en Belgique oi'i, désireux do 
ri'veiiir en ï'mncc, il put acheter les papiers 
d'un individu qu'il remontra. 

Mais le veiideirr iniiil. et pour cause, 
omis de révéler 4 l'acheteur la naltire de ses 
uiiktvdeiils. 

Le déserteur Turpin pnVéra ondoiwer lu 
responauliyité de .■-i. d'-H-rlJon due œue dt» 
niefrtitfi phw grave« du Domiiu'' lluberl ,dout 
Ü :ivait L'fDpruiité la persuiuiaülä. 

SiTOI dn COIGO Uéflez voDR 
de« ImiUlions 

Lundi 3, 4 3 heures, aux Haleries LiUotscs: 
X'jiSj.s |IIIK> verie couieur, décorés'Chrysan- 
IhènMw fleurs t*majl el or. hauteur 0 m. 28, 
valant 1.50, vendus 0.00 pièce. ÎK" 

L'AGRESSION DTN VKILE 
On se rappcJie que le jeune Cotteau, l'un 

d&j 44{i-o66i'urs du vigile Louis l^nwr»au, 
habilHnt rue Ban-de-Wcdde. avail, dan« le 
bul de sauver quelques AnLarMk-.s, Inlarf^ 
té appel du jugement qui l'urait condambé 
4 six mois de prison et i-cril 4 M. le procu- 
reur générai que (ou« ceux qui »élaient vu 
inllig<T une peine n éluiûid pu« cuupablii^. 

La llmrr d'appel vîéni d'inflrtner le ju^e- 
mi*iU du tribunal corn^^-lioiuicl. CjiHeuu, 
Maeor et Itodin ont élé condamnés. Ouinel 
a été QcquHlé. 

Contn Us ilauz d'Eitomae 
La tisarie de la Grande Chartreuse est in 

comparable- UépOt «utral cliez Mlles L. et 
n. Aastiigiitoii, lierbofislab de Ire cla.«9e 
lie la FaeiilU- de MédeeiiH'. iS, rue de l'Hôpi 
tal-Mililrtire, Lilie. La buite U fr. Cn, par po» 
le 0 fr. 7&.        54« 

L.NE   INDIGESTION   COMPRRHENSIBLE 
Sanwdi rnalin, Mme X..., peiisionnfiiTe de 

t'Tlospiee Gantois, « été a*niec 4 rhôpital 
Sii ni-Sauveur oft Ion pratiqua J'cx'lr.irl.ion 
d'une arôte de poisson qin lui obstruait l'œ- 
eophage. L'opération a très bien K-uasi »^ la 
vmiip femme a regagné fbospwe dans la 
soirée. 

Nts ftleirs ttMseiakUleM-sfditiiieii 
L.\  POLICE EN AltUËIi: 

Rus Nationale 
Un vol audacieux a été commis   samoÄ 
iitiii .d;iiwi k bail du Comptoir dLscomi»tc, 
w.' Ni.lK.'i«tW. Avec une rap(dKP"exlruordi- 

noire cl en même temps, deux bicytk-lU-a 
ont été déi»l«'-t«. KUe y iivji4.-nl été dé|Ki»oe8 
far MM Hlond et l.'in^itileu. denwnrunt, 

un luti de la Moiurjii} 7;, l'autre »luar« d« 
RanipuiiMii. 

R«e des-Posle« 
Après avoir opi'Ti*, jrtidi solr. rnr do In Xt- 

goette, nos cambrioleurs se   sont   rondus, 
■ndredi ixiir,  rue des  l'oslea. 
M. Louis Haie, qui gère une iiArcerfe If 

l'angle de celle rue et de la rue du Suieil-Le- 
(•'OLult f*'iicli''' vers di.ï heures, qih'uiff 
uil uiiv Joc^l^ro vint soudain Iv pré- 

venir que (pous indii^^s essa.vnieii* de [H^- 
néfcxT dans son m ij^^fi. M. Huie s'empre.',- 
fca de descendre e^i «percevant un iodiudvl 
qui «e di^jpoHait. (I biiöcr lui carrwwi, il cri» 
au VOWLT. Bien que .»urpris ,!*■ m<iil/nit<.'ur 
donna cependimt tin coup de pi^ng dans I0 
carn-au qu'il brl^a et s'enfuit veiy la nu' du 
Conatuntinc avoc ties deux oonipLees ijui f:iî- 
R.-uonl le guet. <:oiklr» le mur de au nwiinoii, 
l épk'iiT découMtt une plaque d'égoul doul 
on igno4\) la provenance. 

Canins pcécoee« 
Nou-s «von« sipiwiili'- U; petit expl^iil cfHrnni« 

p:Lr de jeuiios gradin«, jeudi soir, ruu de 
P.iTiK. IHirnnil uni' nbsonce de M. fiounul, 
Jiliniire, rue de Paris, 156, ces rioruiers 
;i\-ah-iii sublilemeiit enJt'Vé deux onias^vs du 
Livrcä. Ha oiU été urréli.'.s, samedi iiia-tiir, 
par les agents de sùrdé Unron et Barider. 
Ce sont Achille Rnhault, 16 am, rue dn 
r.\.-B.-C, 1Ö ; Just Defieviüc, 16 anc, run 
de l'A.-U.-C, 17 ; Ca-sloii ßJoiidcl, H ans, 
rue des Tanneurs. 31 ; Jean Degri.v. H an*, 
rue des Urbaoistos. 7. Ik ont re<-i)f>iui éirt* 
IciH auktura de nombreux vol» coniioM ebex 
divers épiciers de Lille. ïl.s ont <'^li'> déféré» 
au parquet et mterrogés par M. Raymond. 
iuj,'!- d iiir-lMi.cliun ,Liu.iiii-l ib ont ivnouvul« 
fruTs iiVeux. 

ROUBAIX 
A l'Exposilioi litematioiale 

J)U m&d DS LÀ FRAIfOS 

Le Village Sem'-galaU 

L'auliw jour, au viltage, comme un grot^M 
de Séoégulais grHoUant dans leurs bou- 
l>uu>i blanc, .sous un ciel froid et [iluvieux. 
était le cenlre d'un civcl»; Ue face« 4 maint« 
et de lorgnons qudqucs-une dos vi^itean» 
s'éloignèrent vers une ca»c où un négro 
jouaél sur une sorte de guitare une tBusi- 
que simplelle. I.a m<yodie n'était d alxjrd 
qu'une sorte de trémolo de notes k-géroa et 
confuse«, l'oiwlanl, en écoutent l>i''ii, on 
finissart par comprendre. On coinpnl bien- 
lût même parfaitement bien. 

Le muBScnsi now, accroupi dam sa pall« 
kiUe. jounit tout sîmçlement : « U a des bai* 
tes. i! n di» hottes Baalien.., » en contew- 
planl aca pied» mia. 

Dimanche 2 juillet (lAC). — t heures «d 
demie, l'antare 1 Avenir de Fiveti-Lille ; 3 
heures el demie, Fanfare Munieipale d« 
Phalempin ; 4 heure« el deniie, Hurmonia 
de Mareelcave ; 5 heures el demie. Hannoni« 
et etioral de la Bell« Jardinière 4 Parie. 

VUlao« Flamaad 
II heures, Fanfare d'Avesnes-lea-Aubert } 

2 heure« et demie, FanfsHV de Fiers-Bourg ; 
S heures *l demie, Harmonia de Lapugnoy; 
1 heures e» demie. Harmonie Municipale da 
Bnuebecque : (i heures, Phüliarmooie dM 
Frettiiuy 4 Huubaix. 

AU CHAHP D'AVIATION DE LTXFO- 
emoH 

La ioamée populaire d'autoord'bui — Le I*- 
rU   rMril 4 ».^1 appUqué 4 partir   de I 
b«ares d« ualia — Un beau programma. 
Wusieu« aviateiw» se troirvant encore «a 

Champ d'aviation el ae disposant 4 partir 
pour Calais, soit qu'ils parlictpeut uu Cir» 

F«aUMondu  I )ui>M 

La Jolie 
Midinette 

JPAT Pierre SAL-ES 

P ■- lai idée mat ce troislène... pourrait 
rMnle bon !... Ne devines-tu paa«aoore 1... 
^   — Faut-il cbsrcher daos 1« demalae» ds 

^ -îïuïrtUetl 
f 
laaovop^ A I« Chamtor«. 

 «t 
■M le seal A «e te figurer. 

I... floteanel... un da  as« 
d* Midi, Mil M (ifirent 

eoUèf«, «t surtout Pansb «al 

» tait bien r«rfet d'un coaqatrani 
. Kt je vaH Ueo que Wit Mler. 
"i l'air de ke railler, lu lui rends 

s a»nplalean>- 

mm et akMlde leinte hommf ■ 
fmtaa«! 1« aaénte de «tin 
—  —'n«, «Mlrauoua, rar- 

ii par mal   laMer. 
 < «a s« oonlsoter de jouir 

|*VffillR«ta W AttGlL HftiOlr. 

vaia ; il travaille beaucoup dans les com- 
missions donl il fait partie... il pari«' aa« 
élégance... avac imp de redondance, selon 
mon goût... Cela a l'air de séduire la Cbam- 
ine... Evtdenwnent, ce n'est pas un mon- 
sieur i>é«hgeBble ! 

— Sais-l.u qu'il ôclaterait d orgueil, «il 
t'entendait ? 

~ Sa vanité est trte facile 4 careewr, en 
effet. Mais je crains qu'entre lui el moi ïe« 
cAoaen ne demeureui BUperiicielU-.s : je ne 
me VOIS pas plus la teounc d un députe que 
d'un oftKier 1 .   ,.     .       „ 

— PartKin '.... Tu viens de dire loi-mAine, 
d'un futur ministre ! 

— C'eat donc ton favori, père ? 
— Je me défendrais d'avoir un favori pour 

toi is veux que ton chnix soit bien la<l {.ar 
toi!.. Il est temps, je l'aesure ! 

— Crmins-tu donc que je ne coiffe siir.le 
Calfaenner 

— Je l'en prie, ne plaisantons pas «JT des 
guestlons aussi iniportantas. 

— On peut parler en souriant dos riwses 
1«« plus Rravea, père... 

— Si ce n'est que pour les éluiler !... Car 
»lia, tout«« Isa ré^nse« n'ont que ce but : 
faitr— tout <■ suspeos... Pourquoi ?... 

_ à BM «eiatle, père, que le don d« aa 
Mnenne, de toute sa vie. mérite quelque ré- 
Ùnkm... Tu ne voudrais pas que j'aiUc m» 
étc*d«r «n eloq minutes T 

— VPÜA «s««i looj{l«nipf que nous txnm 
«o «iiliaUiiros . Je ne voulais pas bru..- 
quer un caracWre tel que le ueu.. A»j->ur; 
3 hui. je sula «a butte k des «jern«-**« —* 
Cisee. oui dotrent recevoir leur 
.«.n. «d «^ o« dam l'autre I 11 ne faut 

>alM« »IwiiiilMiiantdaa eya»- 

I œmandM.jr^' ^aJT«4oi« 
leur aoMffon...       ITiaill 

- K Mpaux PCWURI BU, cm M êfo» 

— O"*!** tu auras fail Ion choix, toute m« fille .dil^il «ver vivacité. Je vli'ais oer- 
drfficiilté di-sparettra. lt«Jneiiienl beaucoup  trop par  mni-nrfuine... 

— Kt SI ecHi un .' non " absolument eali''-1 sur n»oi-méme...   L(» maniement ties \um\- 
goriqin' p-tur tous tes candidat« ? 

~ Cein vn*lraif iineiix. iipii'v'i lonl. que 
Ins billets d'allenle que je leur donne... 
(>tmprend&>ntoi donc, peilte, fit-il en se rai- 
dissant : « nomeau mouvement do^faircs 
met sans cesse en lace de moi et le jeune 
Védrine, et Um cousin, el le peut Lislrac, 
pikiMiue son père est avec r>oufi... el M. Sa- 
vinien Bourrtetle, doiU l appui peut nous n'ii- 
dre de grands services 4 un oiocncnl doimé, 
même avant qu'il devieoae iniBistrc... H a 
un*' grande itUluence... 

— Papa, lu le [;ivorisei. décidément I 
— Après loiil, mon eniaiit, je reconnais 

que je larceplerais pour gendre san« aiir.u- 
ne répugnanrp, El ce choix ne «aurait bles- 
ser d une façcm trop aiguè sas rivaux. Q\MH 
de plus naturel que d'w-arler ton cousm et 
k petit Védnne. piii**que lu «e M* élevée 
avec eux cotmne avec dCF frères !... Tu a«, 
rerles ,1a plu« grande sympathie pour Ho- 
berl de Listrae : mais létal mililaire n« l'en- 
IhoiHsaMTie (la-f... 

_ f>e celui-ei, w* I"inqui4le pas, p*re... J« 
Ini ferai perler «nieatomeot par Paul : et 
noue demeurerons bon« canwiradee, quoique 
net nou« époiMant pas... Ouant aux deu\ au- 
tre«, (P les reiT»ettr«i k leur place 4 t« pre- 
mière occasion ! .... 

— G:trdet>n Wen !... Ne te fais paa de« 
ennemis inuhtemenl 1 

Tu étai« phis bautato «ne cda. pire. 

ütit «"Irriler : rien 1   _ _ .    D'set phïJ déaa- 
crèsùe que d«tJre mis en etailradicUfn rfw 
M^«i*fne par tm eatant«. par M« Mr«« fue 
r«n a «aa asuManaat mi« au HMKle. nuM 

ne «urail se traiter oomnie ta direc- 
tion d'une usine. 

— Mi'inageons-done, s'f-cria O'ieste. du 
Inn le plus amer, el monsieur le député... el 
iin>iLiienrl'' futur ininiMlre... comme nousal. 
loiu ménai;or le |)etil lieuteniinl. le futur 
c.'ipilJiine, le futur généraJ... cnmme nous 
mémngeroiis ces deux petîls viveurs, qui l<m- 
dent toutes leurs ewp^iraneea d'aveidr sur 
ces variations <lii jeu qui s'ap|>elle la finan- 
ce '. Ne repoiiASons ainnin candidat, puisque 
loue peuvent t'être uliles en ce momeul, 
f>ovans dortf polititque« ! achevMl-elle avee 
un beau geste dédaigneux. 

Elle était atrocement humiliée, et pcnu- el- 
le-iiiènie et pour aon oère. Tous Ifts deux en 
arrivaient au même besoin de cempromis- 
sioiis. de ménagements, de demi-fiteimun- 
ges, 4 regard de gens qu'ils méprisaient au 
fond. 

(2ar voil4 que »00 père souriait et mur- 
murait : 

— Mais saii-lu bien que r'eit toi qui as 
Taiaoïi... et iiue, puisque tu ne veux d'au- 
cun d'eux, m e«t beaucoup plus adroit de ie« 
taire allcndre loua T... 

— Naturellemertt, père. Tu m'as iransml« 
lewi demandttS. Biles m'ont toutes flallÊC. 
Aucun d'«ux n« s'attend 4 ce que »c m'en- 
namia« comme une peUte loUe... Ne suis- 
Je «laa la jeon« (ille «Arieiue par cxeeOen- 
o« T. . Mon j9 t'ai dsmaodé 1« permlsaien 
da i^lédiir. Aa soal quatre : iU m aooorde- 
MBt Wae uB« aemaliM «diacua, «oil qualr« 
«maiik«« d« réAsjâoo. 

QualM aransin«! t... bian plus, certame- 
meot. qu'il a'«n taUiiL, pour que Bernard 
*(H revenu 4 Part«, pour que nen d'irréfUé- 

Le« tiranda Papaa 

Et cela, papa T... Et cela, voyons, qu'en 
di»-lu f 

1-e vieux M. Uoundelte. le pi'^re Jiilotd.iu- 
trefoie, Unit ù fait uu nKtnsiaur aujourd'hui, 
n'avait encore répoi*lu que par d»-» cligne- 
iitenla de ses petits yeux aux majirfestaLiims 
enthousiastes — qiK son fils lui niumiurait 
4 l'oreille deniii» qu'ils étaient «n train de 
visiter les ateliers de M. Phiüppe Gauberl. 
Mais, en ce mumcnl, cuiiinie un oontrejual- 
Ire attirait l'allcnlion de linduslnet sur le 
dérangement dune maihioe. le père el le 
fils |>ouva*ent presque «e parler en tète A 
l«te  Et le t>«ysan tiniasalt par dire : 

— Ça, oui... c'est «onséqueat. Je le recon- 
nais. 

Car il élail arrivé 4 Paris avec la méfiaiw 
oe U plus tenace wnlre las ambilioas luoU*- 
momaies de au« tiVs. 

11 faut dire qu'il avait « mijoté " wut «u- 
tre choae, lui, 14-baB, au pays : l'héritière 
vraiment cossue, possédant par eeotames 
de mille francs de cette «orte de ttrttoe qui 
ne s'envole jmiws. r est-A-dÉre dB »* »onAe 
Urre. des pmirtes 1« loM d«« nvlère«, «t 
de» coteaux «npierré«, où repou«eait une 
vigfte merveilleose, aprts quelques années 
de phylloxera. Son fit« ne Vignoraitpmnt, 

. plus que les trois ou quatre hmtagea 

eux lee Uourdelle, élaient 4 peine sortis d« 
la terre 1... Une élégante !... une savante !... 

— Mois si je dow devenir réelletrieni uii* 
nislre, papa. objerUit vainement le bea» 
Ravinieii ; ne faul-il pa« que j'aie une fcaa- 
iiie capable de r<'«evoir la aociélé perisie*»- 
ne... raristocmUe étrangère, les diploma^ 
tea ? .^ 

Cet argument touchait peu le p(re Ju!«* 
qui estimait qu une fille dt' chez eux. élevé« 
au Sacré-Ca-ur, a\ec des principes el un* 
uulnHtKjn tout auasi aottde que celle dec*V 
te progreseUt« féminine. UendraJt sa m««- 
Boiidune manière parfaitement sulfies«- 
te... et sans qu'il en réBult4t jamais kucu« 
ennui pour «cm man. 

— Car loule»   ce«   Parisienne«, vois-la. 

Là, il ue raisonnait plu« : c'était la d^ 
fiance in»tinclive de 1« imjvuic«^ du MMI 
surtout, contre te« poupées arttciaée« au em 
tabrique au bord de la »eine. — Mais m^ MM 
objeclton« avaient quelque «pparer*ce da 
raison, ceat que, depui« qo'il était uu pr*- 
priéUiire et un capilaliate r««pect«l>le. il «"» 
lait initié, peu 4 peu, aa maiu«maatda l'a» 
aenl. des «flair« financier«» — lea «agn 
affaires, ««es de tout reps« ! «leela l'avatt 
amené 4 celle décwiverle. fort simpk', qu'M 
exist« des maisons où l'oo s« raoaetgaa au^ 
la solidité de« geo«. 

qu« fa daùoisatle avait eo perapechvc. 
Qaatts drôle didé« lui était donc venue, 

tovit d'un coup, de vouluir épouser une Pu 
risianne 1 Et quelle Pariaiann« l la fill« d un 
viveui enragé, dont les fredaine« étaicnl 
connu«« jusquen OaaooRoe. jiar lea b«v«r- 
da«pa de son ami M. d« LMrae I un« da> 
molselle qui «vaH pïoa au molas (mé aa 
petit oousin et 4 la ôiuto asasiaa «va«   - 

OMOCOLAT 

fAM SA OUAUT« MT «A rRAIOHBOA 
•1^ «»llMttifld^Ulla 


